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Summary 
Hadji, K. & K. Rebbas (2014): Rediscovery of Ophrys mirabilis, Ophrys 
funerea and Ophrys pallida in Jijel (Algeria).- J. Eur. Orch. 46 (1): 67-78. 
Botanical surveys were conducted in spring 2013 in the region of Beni Yadjis 
and the Beni Foughal (Jijel), three Ophrys-Taxa have been rediscovered. The 
authors present the recent rediscovery of three new stations of Ophrys: Ophrys 
mirabilis, Ophrys funerea and Ophrys pallida. This new rediscovery will 
enrich the Algerian orchids flora in general and that of Jijel in particular. 
 
Zusammenfassung 
Hadji, K. & K. Rebbas (2014): Wiederentdeckung von Ophrys mirabilis, 
Ophrys funerea und Ophrys pallida in Jijel (Algerien).- J. Eur. Orch. 46 (1): 
67-78. 
In der Region Beni Yadjis und Beni Foughal (Jijel) wurden im Frühjahr 2013 
botanische Untersuchungen durchgeführt, dabei wurden drei Ophrys-Taxa 
wiederentdeckt. Die Autoren stellen die drei jüngst wiederentdeckten Taxa 
Ophrys mirabilis, Ophrys funerea und Ophrys pallida und ihre neuen Fundorte 
im Nordosten Algeriens im bergigen, regenreichen Hinterland von Jijel vor. Im 
Einzelnen liegen die neuen Fundorte von Ophrys mirabilis und Ophrys funerea 
im Norden von Mechta Bouchkaïf und Béni Foughal bei dem Ort Mzaret Es 
Settara auf 800 m ü.d.M., der von O. pallida zwischen dem bewaldeten Gipfel 
des Tabarkout und der Schlucht oued Dissad in einer Flur von Asphodelus 
microcarpus auf 389 m ü.d.M in der Region von Béni Yadjis. Diese 
Wiederentdeckungen bereichern die algerische Orchideen-Flora im 
Allgemeinen und die des Jijel im Besonderen. 
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Résumé 
Hadji, K. & K. Rebbas (2014): Redécouverte d’Ophrys mirabilis, d’Ophrys 
funerea et d’Ophrys pallida à Jijel (Algérie).- J. Eur. Orch. 46 (1): 67-78. 
Des prospections botaniques ont été réalisées en printemps 2013 dans la région 
de Beni Yadjis et celle de Béni Foughal (Jijel) ont permis de redécouvrir trois 
Ophrys. Les auteurs présentent la redécouverte récente de trois nouvelles 
stations d’Ophrys: Ophrys mirabilis, Ophrys funerea et Ophrys pallida. Cette 
nouvelle redécouverte enrichira l’orchidoflore Algérienne en général et celle 
de la région Jijelienne en particulier.  
 
 

* * * 
 
 
1. Introduction 
 
Bien que mondialement reconnue comme un des principaux point-chauds de 
biodiversité végétale (MEDAIL & QUEZEL 1997; MEDAIL & MYERS 2004), la 
région méditerranéenne demeure méconnue, en particulier sur ses rives sud et 
est. L’ensemble de montagnes du littoral algéro-tunisien dénommé «Kabylies-
Numidie-Kroumirie» ne fait pas exception avec une forte diversité végétale et 
un fort taux d’endémisme (VELA & BENHOUHOU 2007). 
 
Les explorations botaniques et les publications récentes sont en progression en 
Algérie, tant d’un point de vue des inventaires chorologiques (cf. DE BELAIR et 
al. 2005; GHARZOULI & DJELLOULI 2005; MESSAOUDENE et al. 
2007; KAABECHE 2007; REBBAS & VELA 2008; LARIBI et al. 2009; LETREUCH-
BELAROUCI et al. 2009; MEDJAHDI et al. 2009; VELA & REBBAS 2009; REBBAS 
2010; HAOU et al. 2011; BOULAACHEB et al. 2011; LARIBI et al. 2011; 
BENHAMICHE-HANIFI & MOULAÏ 2012; YAHI et al. 2012; VELA et al. 2012a; 
VELA et al. 2012b; BOUNAR et al. 2013; REBBAS & VELA 2013; VELA 2013; 
VELA et al. 2013; BABALI et al. 2013; HADJI 2013; HADJI & REBBAS 2013; 
KREUTZ et al. 2013) que des travaux taxonomiques ou génétiques (cf. 
DEBUSSCHE & QUEZEL 1997; KLEIN & al. 1997; DE BELAIR & BOUSSOUAK 
2002; AMIROUCHE & MISSET 2003; AMIROUCHE & MISSET 2007; HAMOUCHE 
et al. 2010; OUARMIM et al. 2013). 
 
Malgré l'engouement énorme qu'ont suscité les orchidées européennes (cf. 
DELFORGE 2005), l'orchidoflore des rives sud de la Méditerranée demeure 
méconnue. C'est en particulier le cas en Algérie, d'où provient pourtant la 
plupart des types des espèces maghrébines d'Ophrys décrites au 19e et 20e 
siècle (REBBAS & VELA 2008). 

http://hal.archives-ouvertes.fr/view_by_stamp.php?&halsid=h4lf64l7svhq4hpioaq73or8o3&label=ECOBIO&langue=fr&action_todo=search_advanced&submit=1&search_without_file=YES&f_0=AUTHORID&p_0=is_exactly&halsid=h4lf64l7svhq4hpioaq73or8o3&v_0=663680
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Le présent travail vient faire le point sur la redécouverte des stations d’Ophrys 
mirabilis P. Geniez & F. Melki, d’Ophrys funerea Viv. et d’Ophrys pallida 
Raf. dans la région de Jijel et de donner leurs répartitions géographiques 
actuelles en Algérie. 
 
 
2. Site et méthode d’inventaire 
 
A l’occasion des sorties botaniques, nous avons prospecté de manière aléatoire, 
pendant le printemps 2013 la région de Jijel et nous avons découvert des 
stations nouvelles d’orchidées. 
 
Les stations de la redécouverte d’Ophrys se situent en amont de Djebels 
Tamesguida et Sidi Mansour. Ce sont des zones les plus humides du pays. Il 
pleut en moyenne 1200 à 1400 mm par an, sans doute encore plus sur les 
hauteurs (Fig.1 et 2). L’axe Texenna-Tamesguida reçoit avec le massif de 
Collo, le maximum de pluies torrentielles en Algérie (SELTZER 1946; ANRH 
1996).  
 
La station d’Ophrys mirabilis P. Geniez & F. Melki et celle d’Ophrys funerea 
Viv. se localisent au nord de Mechta Bouchkaïf de Béni Foughal, au lieu-dit 
Mzaret Es Settara à 854m d’altitude sur le flanc nord du Djebel Tamesguida; à 
dominance Calycotome spinosa (L.) Lamk et Ampelodesmos mauritanicus 
(Poiret) Dur. et Sch. (Fig. 3 et 6). 
 
La station d’Ophrys pallida Raf. a été découverte au lieu-dit Cherarna. Elle se 
situe entre le piton boisé de Tabarkout et la ravine appelée oued Dissad à 
dominance Asphodelus microcarpus Salzm. et Viv. à 389m d’altitude, à 
environ 4 km au nord-est de Mzaret Es Settara, sur un terrain déboisé orienté 
Nord-Est, descendant en direction de l’oued Djendjen, l’un des principaux 
cours d’eau de la région qui coule en contrebas. Elle entame un ensemble 
végétal que la carte au 1/50 000e de Tamesguida désigne par la forêt des Béni 
Yadjis, posé aux pieds des Djebels Si Oussaf et Sidi Mansour, contreforts 
nord-est du mont Tamesguida (1626m).  
 
Tout près de la station d’O. pallida Raf., le barrage de Tabelout est en phase de 
construction et on peut se demander si sa mise en eau ne va pas perturber cette 
station. Une autre menace viendrait de la future autoroute Jijel-Sétif, en 
remplacement de l’actuelle RN 77, dont le tracé enjamberait l’oued Djendjen à 
cet endroit. 
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Fig. 1: Extrait de la carte pluviométrique de Jijel (ANRH, 1996). 

 

Fig. 2: Localisation géographique des stations de la redécouverte d’Ophrys 
(1: Ophrys mirabilis, 2: Ophrys funerea, 3: Ophrys pallida). 
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3. Contexte de la découverte  
 
3.1. Ophrys mirabilis P. Geniez & F. Melki  
 
Ophrys mirabilis P. Geniez & F. Melki, est une espèce récemment décrite de 
Sicile (GENIEZ & MELKI, 1991). 
En Algérie la première station de cet Ophrys a été découverte en pleine 
floraison le 26 avril 2007 en aval du village de Djenane (Chemini, Béjaia) par 
(K.R.) à l’occasion d’un inventaire systématique des orchidées de la Kabylie 
(REBBAS et VELA 2008). Puis d’autres observations sur terrain ont permis de 
découvrir des stations nouvelles de cette orchidée (REBBAS & VELA 2013): El 
Mhir (Bibans), Dréat (M’Sila), Boutaleb (Sétif), Akfadou, Seddouk et en 
amont de M’Chedallah. 
Le 11 avril 2013, une station nouvelle d’Ophrys mirabilis a été découverte par 
l’un de nous (K.H.) à Béni Foughal (Fig. 4). 
 
 
3.2. Ophrys funerea Viv.  
 
Cet Ophrys est méditerranéo-atlantique répandue depuis le nord-ouest de la 
France (SOUCHE 2004) jusqu'à la Grèce occidentale (GRÜNANGER et al. 2009). 
Cette orchidée n’a été découverte et confirmée en Tunisie que récemment 
(MARTIN 2008; LE FLOC’H et al. 2010). 
 
Des stations de ce taxon ont été découverte en Algérie par REBBAS & VELA 
(2013): El Achir (Bordj Bou Arreridj); Médéa; Boughar; M’chedallah; 
Akfadou et Semaoune (Béjaia). Récemment l’un de nous (K.H.) a découvert 
une station de cet Ophrys à Béni Foughal le 11 avril 2013 (Fig. 5). 
 
 
3.3. Ophrys pallida Raf.  
  
Mutel (1832-1833) parcoure la région d’Annaba et découvre une nouvelle 
orchidée qu’il nomme Ophrys pallida (MUTEL 1835). Son herbier de près de 
5000 plantes et renfermant plusieurs plantes d’Algérie, se trouve au Muséum 
d’histoire naturelle de Grenoble (BENSAID et GASMI 2008). 
 
Ophrys pallida, décrit en Sicile (Rafinesque, Caratteri: 87. 1810), est le nom 
prioritaire d’O. pectus, décrit à Annaba [Steinheil, Ann. Sci. Nat., sér. 11: 16-
53 et 384 et pl. 1 (1838)]. Il s’agirait d’une endémique siculo-algérienne. 
Toutes les mentions d’O. pectus faites en Tunisie et même en Numidie 
algérienne se sont avérées erronées suite à une mauvaise interprétation 

B 
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taxonomique des plantes observées (GÜGEL & WUCHERPFENNIG 2007; LE 
FLOC’H et al. 2010). 
 
Cette orchidée est toutefois signalée d’Algérie (MAIRE 1959; QUEZEL & 
SANTA 1962-1963; GRÜNANGER 2001; PEDERSEN & FAURHOLDT 2007) où elle 
était connue dès le 19è siècle autour de la ville de Annaba (MUTEL 1835) sous 
le nom d’Ophrys pectus Mutel. Des parts d’herbier (P, MPU) proviennent des 
environs de Annaba et de Constantine (REBBAS & VELA 2008). Malgré des 
recherches intenses autour de la ville de Annaba, dans le djebel Ouahch, dans 
la région d’El Kala et même jusqu’à Souk-Ahras (DE BELAIR, VELA & 
BOUTABIA comm. pers.), il n’avait pas été possible de retrouver cette plante en 
Algérie (HADJI & REBBAS 2013).  
 
Cet Ophrys a été découvert à sa fin de floraison le 1 mai 2013 par l’un de nous 
(K.H.) à l’occasion d’un inventaire floristique dans la région de Béni Yadjis 
(Fig. 7). Le 31 mai, une visite des deux auteurs (K.H. & K.R.) a permis 
d’observer un individu de cet Ophrys en extrême fin de floraison, partiellement 
fanée, comportant des fruits en voie de maturation (Fig. 8).  
 
 
4. Conclusion 
 
La poursuite de ce travail visera l'exploration botanique d'autres stations de la 
région de Jijel. Une généralisation de ce type de travaux sur les orchidées des 
autres régions d’Algérie sera nécessaire à la clarification taxonomique et 
nomenclature de cette famille et à établir des cartes de répartition géographique 
de ces orchidées en Algérie. 
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